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1. CAIlACTEIlISTIDUES PRINCli',L\LES DU SECTEUR AGRIC:)!.:: 

1. !;eneralites 

L'agriculture occupe actuellement pr~s de ~2~ do 10 

population et contribue pour 'J2~~ environ au PIA. I.e sectaur 

rural a connu un ddclin pendant les deux derni~res decennies. La 

contribution de l'Agriculture a~ PIB est tomhec de ~~% en 1973 

~ 42% en 19 r 1. Toutefois la production du secteur (~gricu!ture, 

elevoge, p~che et fcr~ts) s'est accrue h un toux eGti~ee'~ 2% de 

1973 e r.laint!~n2nt, tOUK inferieur R cellii de la cro~ssence de 10 

population rurale pendant 10 m~me periode. 

Durant cette periode de crise Ie sous-sectcl!r. des 

cultures de rapl)ort a ete Ie plus serieusernent to·.:c:':S (!'O(' J.o part 

negligeable de l'Agriculture dans la valeur totale des ex~orteti~m 

des derni~res annees. 

De m~me, Ie production d~ riz.n'a pas suivi Ie rythme 

d'accroiasement de la populotion rurole d'ob l'im~ortance des 

~mportotions qui olJprochent maintenant de :1.00.00D T/Oi'. 

La population tot ale est estimee ~ ~ millions cl'ha~~tonts. 
Les grandes zones ~col09igues et leur production 

- Guinee maritime ou Basse Guinee 

• Iliziculture amen agee mangrove et de bas-fond. 

• Palmier ~ huile 

• Fruits dont banane, mangue, ananas, oron~e etc •• 

• Maralchage Sllrtout. proximite des villes. 

• Arachide 

• Peu d'elevage. 

- Moyenne Guinec au Fouta Djal10n. 

• Agro-pastoralisme 

• Fruits et legumes dans les bas-fonds et les tapades 

• Arachide (region de Koundara at Gaoual). 
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• Rlziculture pluviale et irrigu~e (Gaoutl et ~<uundara) 

• Mais et fonio. 

- Haute Guinee 

• Agro-pastoralisme 

• Caton 
• Fruits dont Ie manguier 

• Riziculture irriguee dans les vdllees 

MGis et monioc 

• Tabac 
• Arachide. 

- Guinee forectl~re 

• Riziculture de bas-fonds 

• Cllf6-Cacao 
, 

• Palmier ~ huile, h~~~O 

• Exploitation forestiere. 

La superficie octuellement cultivde sera!t de 1,4 

millions d'ha dont pr~s de la moitle en riz, alors ~ue la 

superficie nationale cultivable est estimee ~ " millions d'ha, 

ce qui r~pr~sente environ les 30% du territoire. 

2. La productio~ Aqricole 

La politique agricole d'avant etait avant to~t exee sur 

Ie d6veloppement d'un secteur etotique puissart, irtervsnant au 

nlveau de la production (complexes agro-indistriels integres, 

FAPA fer~es agricoles - communales etc ••• ). De ~lus l'Etat 

contrOlait l'ensemble des activites agricoles ~ tr~vers un 

systbme rnglementoire-t-r-cs confraiqnant (prix officieJ.s, monopole 

de l'exportation, colle~te forcee etc •• ). 
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Cette poJitique s'~st traduite par l'effc~~remont des 

exportations agricules, 10 regression des production vivri~ress 

l'accroissement des importations aljm~ntaires et elourdissement 

des charges de l'Etat. 

Les principales exportations agricoles caf6 s 2nenas, 

bannne, pal~iste, toboo etc ••• ont fini oar chuter t~=~iblemant. 

La situation alimentajre slest troduite 'H:r '_'r,o 

insuffisance de la production et les importation ~c r~z cnt 

affectd les 10n.OOO T/an Dour l'apnrovisionn9Ment des grandes 

centres. 

3. La oroduction animale 

On avait surtout mis l'accent sur les gra~ds cD~91exes 

IS tat i q IJ e s, c' est l: d ire de g ran des fer m c s go u v e r:1 C ::1 c r. t a 1 0 s 

(Ditin~, F~moila) les exploitations collectivistos (FA?A). Les -
dleveurs avaient ete d610isses sauf pour les obliger :' c:cs prcle-

vements (10% du trouoeau chaque annee)'. 

La commercialisation du h6tail etait l'exclusivit6 de 

l'Etat ~~i payait, lorsqu'il Ie faisait ~ des prix Gfficiels 

trbs en dessous du prix reel. Ces contraintes poussaient les 

~leveurs ~ rechercher de plus en plus Jes nerchds c~t6ria~rs 

plus rdnum~rate~rs. 

Le cheptel comQte e~viron 2 millions de bo~ins de Ie 

race N'Dama et pr~s de 1 million d'ovins et canrins. 

(I. Les F6rets 

tes forwations foresti&res comprennent· 

La forH dense (~OO • COO ha 
Le sovane : 12.0nO.000 ha 

i. as rolangroves 260.0(10 ha 
ForDts oegradces 1. 700.000 he. 



Les ressources ne sont. ras qualifiees rnn':'s :)~~'-'rroient 

representer de ~o ? ~o m)/ha de bois d'oeuvre en fr,r~t de 10 ~ 
30 m3 /ha de hois energie en savane et en mangrove. La 

consommation pourrait representer actuellement de IPO.OnO m3/an 
pour Ie bois d'oeuvre et 10 million de stbres/on de bois enoIgi~;11 

Les actiono foresti~res concernent pour 1e ~o~ent 10 

reboisement (tr~s foible envergure)1 la nrotecticn de certains 

grands bassins versants et la demonstration au nivcau de 

l'exploitation, I'amenagement ot la gestion. 

II y a lieu de definir uno nouvelle polit~q~c foresti~re 

sur des hases rAti""nelles ~ nortir des connaissa~ces 

rassembler. 

0;. La neche 

L~ plateau continental guineen dans sa ZEE ca~vre 

56.000 km2. Son ootentiel exploi.table sorAit trcs r:'che sl!rtout 

en ressources pe!ajiques, sardines, Ie ooisson ba!iste, les 

crustRcces etc •.• 

Toutes ces potentialites sont encore mal cu~n~us mais 

il sem~le se confirmer que des ressources diversas existent en 

quantite Dour permettrc un essor tant des D~che8 artisonales 

qu'industrielles. La cr~ation recente d'un Secretariat d'Etat 

~ la p~che au sein du ~inistcre du Developpernent nural indique 

bien l'intetet que Ie Gouverne~ent attache desoroais : ce 

secteur vital. 

II. LES PRJNCIPALES CONTRAINTES PESANT SUR 

LE SECTEIIR RURAL 

1. Statistigues : ~arque d'etude~ de base a~~rofondies, 

indisoensables Dour formuler une politique et uno strategie 
I 

efficaces et nour d~terminer les projets prioritaires. 
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2. Poutes et rransnorts . Mauvais ~tat den ~c~teo de d~s

sertes et des moyens de transport d~j~ insuffisants r rdnurie 

chronique en carburant et pieces de rechange. 

~. Commercialisation et Prix 

Une politique de prix, nas tr~s ad~quate, douh!de de la 

m~diocrit~ des circuits de commercialisation. 

A. Recherche Agrono~ique 

Prat iqu emen t ab en donnee mai s dee e ff or ts s o;~ t dG;>loyjs 

d~puis 19"0 pour la reprise, surtout en cc qui concerne 1a 

recherche appliquee. 

5. Intrants 

Faible utilisation des intrants, resultat ~c faible 

niveau technologique a;nsi que Ie manque de devisas ?our l'achat 

d'engrais, pesticide5, produits veterinaires, ~achines et outils 

agricoles. 

(,. Credit aoricole 

Ahsence d'un syste~e de cr~dit appruprie. Les cx~loita

tion agricoles n'en ont pas encore b~nefici~ r~el!c~ent. 

7. Technoloqie 

Mauvais choix technologique (imoortation 8~ssive et 

desordonnee de tracteurs). 

n 
~toc~age 

Inndequatio'l des infreQtruc:tures de stoc:~aQe (silos et 
autres). 

I , 
/Vl 
t)/ 



9. Agro-industrie 

Peu efficiente manlue d'intrants agrico!es ~cur les 

vnlets agricola. 

10. Oeterioratiof1 des exportations aCjricoles. 

et d 'fHeva~le. 

Cafe 

Banane 

Allanas 

qui avaient fait la richesse de la Gui~ec. 

11. ForMation 

Insuffisance des cadres bien formes et inefficacite de 

l'encadrement technique au niveau de la vul~arisotio~. Le ra~port 

entre cadres superieurs (ingenieurs) et moyens (cc~trQleurs des 

travaux agrico]es est pratiquement de I. 

12 IrreIJularite dlJ regime r]uvi~igue 

Secherense et fortes crues notamment au Mord du lO~ 

parallele. 

1::. Finl'lncement 

Faible par rapnort aux actions ~ entrepren~re et mauvaise 

planification, la majeure partie allait aux actio~s ~ coract~re 

tHatique (FAPA) 

l~. Faiblesse des moyens de vulgaris!tio~ 

Ce qui se traduit par l'insuffisance de dialogue entre 

Ie monde paysan et l'administratinn de l'Agricult~r3. 
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III. STRlI.TEGIE ~'OIJVELLE DE DEVELOPPEMEtH AGlnCOLF. ----
lin programme int~rimaire de develol'lDement 6cc:1o~,'ique 

(19~5~19n7) vient d'~tre adonte. La priorite est k ce secteur 

(2~ %). Les objectifs prioritaires consistent b orie~ter les 

efforts vers Ie mOl"de paysan, grace l: une serie cl'act:tons visant 

~ regagner sa con fiance et ~ ameliorer les conditions de la 

production. 

La dynamisation du monde paysan demande ~~C l'on mette 

en place des structures d'apcui technique et de serv!ce faisant 

largement a~oel ~ l'initiative privee et aux organisctions 

paysannes. 

Plus precisement la strategic de develor.:~e!:ci':·:: ou secteur 

rural sera basec sur les princir;es suiva :ts. 

1. L'accroissemcnt de l'efficacite des sccteurs ~ublics, 

des interventions de l'Etat et de la prnmotion clv s3ct3ur prive 

nol~amment en procedant systeroatiquement aux etucles et DUX evaluations 

d~s projets avant tout~ decision de realisation. 

2. Les methodes de vulgarisation doivent tL~ir compte 

du syst~rne de oroduction du ~aysan , des potenti~lit6s et des 

contraintes de l'ecosyst~me dans lequel il vit pour d~7inir 

un mod~le am61iore de ptQd~etion ~ discu~er avec !u!. 

3. Elaborer une politiquc coherente des prix agricoles • 

. Le prix b la nroduction doit ~tre garanti. Un pas ic~ortant 

est dej~ fait dans ce domain~ (prix des produits ~'exportation 
cafe, cacao, oalmistej liberillistltion de 10 vente c!t~ riz et 

autres denr6es alimentaires~. 
I 
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b. lutte contrc l'cxode rural ~or ] 'am~liora~iDn des 

conditions de vie (puits, adduction d'cBu, prograM~e i~t~gr~ de 

d~veloppement, creation d'emplois en mil!au rural). 

5. Invent~ire des ootentialit6s au niveau ~cs ~ rdgions 

n~turelles et ~laboration de schemas directeurs de ~6ve~cppoment 

pour ces A regions. 

6. Organisation de l'approvisionnpment e~ intr~~ts des 

zones favorables et receotives, t definir en tenant co~~te des 

contraintes oqronomiques. 

7. Am~lioration des equipements des explc!~~t!o~s 

agricoles. 

~'ise er· place des structures de product;;.o;, de sencnces 

ameliorees. 

9. Incitation 8 la mise en o~ace de groll~c .. :ei·':J libres 

pouvant assurer diverses fonctions all ,sein des cO:;:::,:':i:at;tes villa

I..'coises (commercialisation des produits agricoles, ~c:~;:::t de biens de 

consolllmatior.). 

10. Rehabilitation de la recherche a9rono~!q~e. 

II. Etudes des marches en vue de l'exportDt!o~ des 

produits (banane, ananas, agrumes, caf6, mangrones; ~al~istes). 

12. Etude et reconversion des cadres agric~les dans Ie 

secteur priv~. 

13 fBvoriser l'installation d'enreprises ~riv6cs guineennes 

et ~lranr;jeres avec eventuellement la I)articipatir,:~ de l' Etat pour' 

drimarrer ces entreprisBs dans Ie cadre des societ6s ~ixtes. 
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!to. Terme d' etudes en vue de la ,Ir6r.arat5.r.'i1 r.:i.' >.l~n 

de d~veloooement en cours' 

- Inventaire forestier 

Recherche aqronomiC]ue ~ plonificntion et !Jro~ra,!1matiCJn 

de la recherche sur 10 ansa 

- PI.'oqramme natio~!ll de production de se:~C:1ces et DI~eliora

tion des rroduct:ors vCgetales et animales. 

- rtude d'une strategic ~ long te r 8e de ~a fi:ibre riz 

inc III ant ] a ~ r 0 9 r a rn mat i C' 11 des am c nag e mel t· 'a utI") S ~ f f 5. s a r. c e 

alimentaire et exoortatjon). 

- Introduction de cultures de re~te presc~~a~t des 

mnrches potentiels interessants ou ~our ao~rovis!~~r.cr de 

nouvelles ogro-industries. (Cafe, noix de coco= no~x de ?alme 

etc ••• ) . 

En cette phase critique de lancement du ~lc~ ~ntericoire 

de redreSSe'llp.nt national, la nOlJvelle st:rat~gie :::et :.'accent 

sur la reorganisation des structures de producti~~, !'e:1cadrement 

du monde ~aysan, Ie deve]o~oement de 11/ lihre entre~rise et du 

secteur priv8. 

Un accent tout particulier est mis sur It' ;:·rc-.!uction 

vivri~re en vue d'atteindre au olus tet l'auto-suff~sance 

alimentaire. 

Pour atteindre ces objectifs, Ja cOQD~ratiu~ scvs

regionale et r6gionole est aujourd'hui plus que jc~c~s r.dcessair~ 

tant il est vrai que les coonor.lies de '~os diff6re:~tG Etats sont 

riches et vari~es mais compl6mentaires et surtout f3ce au~ 

difficultes alimatiques de plus en QluFI 

prononcees que nous vivons presentement • 

La CEDE AD a un r6le de tout premier plan ~ !o~cr dans 

ce contexte. 

http:entrerr4.so

